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1 Introduction

L'un des buts de cette note est servir de base à la rédaction d'une annexe “déchets” au cahier des 
charges du projet de rénovation de l'école des vétérinaires porté par la commune d'Anderlecht 
(bâtiment administratif, côté rue des Vétérinaires). Le projet annonce l'ambition de pousser loin la 
réflexion sur la gestion des déchets, notamment en envisageant les possibilités de réemploi et de 
valorisation des matériaux devant être évacués du site – mais aussi en organisant un chantier aussi 
propre que possible. De plus, la commune prévoit un travail de communication à propos de ce 
chantier qui se veut comme exemplaire, dans le but de donner une dimension pédagogique et de 
sensibilisation au projet.

Dans ce cadre, le commanditaire nous a invité à formuler des recommandations portant sur les 
différentes phases du projet, sans se limiter à la question de l'annexe au cahier des charges. Cette 
note vise donc, de manière plus générale, à identifier les opportunités et difficultés spécifiques du 
projet en matière de gestion des déchets. Elle a été réalisée sur base:
-d'un entretien avec MM. Davy Fiankan et Karim Boulmaïz du Service de Rénovation de la 
commune d'Anderlecht, et M. Bart Blancquaert (architecte du projet),
-d'une visite du site avec prise de photos,
-des plans et du métré de démolition, fournis par l'architecte.

Les recommandations concernant directement le cahier des charges sont mises en évidences par 
l'icône ci-contre, dans la marge.

2 Avant-propos au sujet de la phase d'inoccupation
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Lors de la visite du site réalisée le 14 novembre 2012, il est apparu que l'intérieur du bâtiment a été 
passablement endommagé durant les 20 années d'inoccupation. Des matériaux ont été pillés, 
certains sols ont été abîmés, le mobilier et les sanitaires ont été en grande partie saccagés, les objets, 
livres et instruments sont répartis sur le sol, etc. Ce type de dommage limite énormément les 
possibilités en matière de sauvegarde/réemploi des objets et matériaux, ainsi que les possibilités de 
recyclage.

3 Déblaiement

La commune prévoit de faire venir dans des délais courts une équipe pour réaliser le déblaiement de 
tout ce qui se trouve au sol dans les différentes salles du bâtiment. La difficulté est que ces 
“encombrants” contiennent beaucoup d'objets que la commune voudrait éventuellement conserver, 
donner ou revendre.

Nous partons du principe que l'équipe de déblaiement doit recevoir les instructions les plus simples 
possibles. Il est impensable d'attendre de chaque ouvrier qu'il se renseigne systématiquement sur 
“doit-on garder ou jeter ceci?”. Une façon de procéder serait alors de travailler en deux phases, 
séparées dans le temps et éventuellement réalisées par deux équipes différentes:

3.1 Première phase: isoler les objets à conserver  

Il s'agirait de consacrer un espace (“showroom”) dans le bâtiment, dans lequel seraient transportés 
tous les objets devant être sauvés. C'est là un travail conséquent de tri et de déplacement d'objets, 
mais qui pourrait être réalisée par une entreprise d'insertion ou d'économie sociale. L'espace 
d'accueil devra avoir été nettoyé au préalable, et les objets devront y être disposés de façon 
ordonnée (les livres dans des étagères, les meubles et objets disposés en rangées façon “brocante”, 
etc).

Le maître de l'ouvrage dispose ensuite de plusieurs mois (sans doute jusqu'avril) pour déterminer le 
sort de ces objets: lesquels seront exposés dans le bâtiment après rénovation, lesquels seront donnés 
à une université ou un musée, etc. On pourrait même imaginer une journée ouverte au public où les 
gens du voisinage pourraient acheter pour un prix symbolique un vieux livre ou un objet insolite. 
Au moment où les travaux de rénovation doivent commencer, ce qu'il reste de ce “showroom” peut 
être revendu à un antiquaire, brocanteur ou une entreprise de vide-grenier (cfr: pages jaunes).

Il est impératif que l'espace (ou les espaces) choisis comme showrooms soient sécurisés et puissent 
être fermés à clé – autant pour prévenir des dommages liés à des visites non-désirées que pour 
prévenir une évacuation du contenu en tant que déchet par les ouvriers du déblaiement.

3.2 Seconde phase: déblaiement des déchets  

Dans un second temps, on peut ensuite laisser travailler une entreprise (classique ou 
d'insertion/économie sociale) qui évacuera tout ce qui reste dans les espaces accessibles du 
bâtiment.
Si l'intention est de réaliser un tri poussé, nous suggérons de traiter les fractions suivantes de façon 
séparées:
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-papier&carton
-bois (attention : pas de bois couvert de goudron)
-bricaillons : maçonnerie, béton, sable, porcelaine (attention : pas de gypse)
-métal
-déchets dangereux (tubes TL, pots de peinture, planchettes de bois avec goudron, ...)
-autres : ce qui reste

Il serait également possible d'isoler le verre et les déchets d'électronique. La porcelaine des 
sanitaires peut aller avec le bricaillon.

Une façon possible de formuler l'exigence du tri serait de demander une évacuation des déchets 
“selon minimum 5 flux de déchets distincts” ; l'entrepreneur serait alors libre de déterminer la 
nature de ces flux d'après les quantités en présence, et d'après les filières avec lesquelles il travaille.

Si le travail de déblaiement est réalisé par un service communal ou une entreprise d'insertion ou 
d'économie sociale, nous suggérons de réaliser l'acheminement des déchets grâce à des camions à 
bennes ouvertes vers l'un des parcs à containers (privés ou publics) situés à proximité du chantier, à 
savoir:

Shanks Forest
Boulevard de l’Humanité 124
1190 Forest
Tél. 02 527 37 35
info.brussels@shanks.be
www.shanks.be

ou

Déchetterie régionale Sud
Boulevard Deuxième Armée Britannique 676
1190 Forest
Tél. Bruxelles-Propreté: 0800/981 81
www.bruxelles-proprete.be/Content/html/ressources/dechetterie.asp

Il est important de bien briefer les équipes qui travailleront dans le bâtiment pour que chacun prenne 
soin des matériaux en place, voués à être conservés ou réutilisés. Il est fréquent que l'aspect « sale » 
d'un chantier invite à une certaine négligence.

4 Réutilisation des matériaux

De façon générale, il est souvent recommandé de favoriser une réutilisation des matériaux sur le site 
même ; ce type de réutilisation in situ est beaucoup plus facile à organiser et fait souvent plus de 
sens d'un point de vue patrimonial. Mais dans le cas présent, nous n'avons pas une connaissance 
assez approfondie du projet de rénovation que pour nous mêler de choix conceptuels, et de plus le 
planning serré ne le permet plus.

Nous nous limiterons donc à émettre des recommandations au niveau de la réutilisation ex situ, 
c'est-à-dire comment dévier une partie des déchets de construction potentiels vers les filières du 
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réemploi.

4.1 Modus operandi  

Comment savoir quels matériaux présents dans un bâtiment sont récupérables et lesquels ne le sont 
pas ? À moins que le maître d'ouvrage n'ait l'intention de réutiliser ces matériaux lui-même, il n'est 
pas possible de dire de façon univoque : « il existe une filière de réemploi pour ce matériau ». La 
réutilisabilité d'un matériau ne peut donc pas être déterminée uniquement sur base d'une analyse 
technique, comme l'est la recyclabilité d'un matériau. En effet, le secteur du matériau de seconde 
main connaît des effets de mode, de saturation de stock, etc. Ce qui fait qu'au final, les seuls experts 
pouvant juger de la réutilisabilité d'un matériau sont... les revendeurs eux-même, qui savent si il 
existe une demande pour un matériau donné sur le marché de la seconde main.

C'est pourquoi nous proposons de procéder de la façon suivante :
1) Réaliser un inventaire des matériaux potentiellement réutilisables présents sur le site. Cet 

inventaire, quasi-exhaustif, consiste en une liste reprenant pour chaque élément-candidat une 
photo, une description, les dimensions et quantités, ainsi que la période précise à laquelle 
l'élément est disponible au démantèlement, et selon quelles modalités. En fait, ce document 
doit reprendre toutes les informations dont un revendeur a besoin pour émettre un devis. Cet 
inventaire des matériaux réutilisables doit être aussi complet possible, tout en étant très 
synthétique et lisible. Il peut être réalisé par l'architecte, le maître d'ouvrage, ou par un 
expert extérieur.

2) L'étape suivante consiste à envoyer ce document à une série de revendeurs de matériaux de 
récupération, pour qu'ils puissent fournir une offre de prix pour des éléments qui les 
intéressent. Un carnet d'adresse reprenant plus de 60 revendeurs de matériaux de 
récupération basés autour de Bruxelles se trouve sur le site www.opalis.be.

3) Il s'agit ensuite de sélectionner les meilleures offre. Il est souvent possible de choisir des 
acteurs généralistes, intéressés par une large gamme d'éléments différents. De cette façon, on 
évite de multiplier les intervenants. Après avoir établi de petites conventions avec ces 
revendeurs, il convient d'assurer le suivi des démantèlements et des transactions.

Il serait souhaitable de réaliser cet inventaire des matériaux potentiellement réutilisables assez 
rapidement, idéalement avant le déblaiement. De cette façon, on pourrait y inclure des objets et 
éléments de mobilier qui se trouvent dans le bâtiment.

4.2 Démantèlements  

Dans le cas de ce projet, il y a deux façons possibles de démanteler : soit avant le début des travaux 
(sous la responsabilité du maître de l'ouvrage) ; soit durant le chantier (sous la responsabilité de 
l'entrepreneur général). Le second cas implique une série de mesures à prendre au niveau du cahier 
des charges.

4.2.1 Période d'attente d'obtention du permis  

Il y a une série de choses qui pourraient être démantelées avant l'obtention du permis pour la 
rénovation. Étant donné que seules les façades et les toitures de l'école des vétérinaires ont été 
classées comme monument, il semble ne pas y avoir d'obstacle légal à commencer les 
démantèlements à l'intérieur pour tout ce qui ne touche pas à la structure ou à la stabilité du 
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bâtiment (uniquement finitions et travaux non-structurels).

Comme le timing du chantier est assez court – tout doit être fini pour fin 2014 – l'entrepreneur 
général devra pouvoir travailler au plus vite. Chaque démantèlements qui peut se faire avant le 
début du chantier, c'est autant de temps gagné pour l'entrepreneur général qui ne devra pas gérer ça 
après. Il serait donc avantageux de rentabiliser cette phase qui précède le début de chantier.

D'après la commune, la période d'attente du permis devrait durer minimum 4 mois : de décembre 
2012 à avril 2013. Lors de cette phase, c'est le maître d'ouvrage qui est propriétaire des matériaux 
présents dans le bâtiment, et c'est donc la commune qui devrait théoriquement superviser les 
opérations. La commune peut également faire appel à un acteur externe pour réaliser cette 
supervision.

En effet, cela demande de l'organisation. L'idée est de donner accès au bâtiment à certains 
revendeurs de matériaux, pour qu'ils puissent prendre possession de matériaux qui les intéressent. 
Mais pas n'importe qui ni n'importe comment ! Ces interventions doivent être organisées et il 
convient d'établir des conventions avec les revendeurs, précisant ce qu'ils peuvent emmener, qu'ils 
doivent garder les lieux propres, etc. Il est également important de ne pas faire venir deux équipes 
différentes travailler en même temps dans le bâtiment (absence de coordination sécurité).
 
Il faut aussi se décider pour une approche à adopter au niveau financier. Il est possible de tirer un 
bénéfice financier de la revente de certains éléments – mais cela implique un certain travail 
administratif. L'autre approche consiste à simplement laisser les revendeurs “venir se servir” 
gratuitement, en le voyant comme un échange de service contre des matériaux. Il faut voir ce qui est 
le plus pratique, et adéquat dans le cadre de ce marché.

4.2.2 Durant le chantier de rénovation  

Dans le cas de ce chantier, il serait très intéressant d'étudier la possibilité de dévier les briques 
démolies vers le marché de la seconde main. Si un revendeur s'avère intéressé par ces briques, c'est 
sans doute plus de 50 tonnes de matériau qui pourrait ainsi ne pas devenir des déchets et trouver une 
seconde vie.

Mais cela doit se faire durant le chantier, ce qui implique des prescriptions au niveau du cahier des 
charges. Nous détaillons cette question dans le chapitre sur ces briques, plus bas.

Remarque générale : si des éléments spécifiques démantelés par l'entrepreneur en démolition 
doivent rester la propriété du maître d'ouvrage (par exemple pour une réutilisation in-situ), il faut le 
mentionner explicitement dans le cahier des charges, dans la section décrivant les travaux de 
démolition.

4.3 Matériaux potentiellement réutilisables  

Afin de donner une idée des possibilités au niveau de la réutilisation ex situ, nous attirons ici 
l'attention sur quelques matériaux/éléments observés lors de la visite du 14 novembre, que nous 
considérons comme potentiellement réutilisables. Nous insistons ici sur le « potentiellement »: c'est 
au final la demande pour un tel élément sur le marché de la seconde main qui déterminera sa 
réutilisabilité.
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Ce chapitre ne constitue pas un inventaire des matériaux réutilisable. Il a été réalisé après une courte 
visite, et il s'agit surtout d'une opinion personnelle. Nous recommandons de traiter avec soin ces 
éléments susceptibles d'être revendus.

a) Les portes intérieures et autres boiseries

Selon le métré réalisé par l'architecte du projet, il y aurait 66 portes intérieures en bois massif 
devant être évacuées. Ce sont de belles pièces et il existe un marché de seconde main bien 
développé pour ce genre d'éléments, qui peuvent parfois se revendre assez cher. La valeur d'une 
porte varie très fort en fonction de son modèle ; un spécialiste pourra se prononcer sur les portes 
intérieures de l'école des vétérinaires. Un exemple d'entreprise spécialisée dans les portes anciennes 
est Aremat, située dans le Brabant Wallon. Les coordonnées complètes de 7 entreprises similaires 
basées en Belgique peuvent être trouvées sur le site www.opalis.be.

Les autres éléments de boiseries (en particulier le « kiosque » qui se trouve sur un pallier à l'étage) 
pourraient aussi trouver preneurs.

b) Les briques

Les briques du début du siècle connaissent un grand succès sur le marché de la seconde main. Le 
fait que ces briques étaient à l'époque maçonnée avec un mortier à la chaux rend leur démontage et 
nettoyage possible. Dans le cas de la rénovation de l'école des vétérinaires, les quantités de 
maçonnerie qui seront démolies justifient pleinement un recours aux filières du réemploi. Il existe 
en Belgique une grande variété de briques ; un revendeur de briques de récupération pourra 
directement dire si il existe une demande pour les briques de l'école des vétérinaires.

Le marché de la brique d'occasion est bien rodé, en particulier en Flandre. Un exemple d'entreprise 
spécialisée dans ce type de travail est Franck bvba, basée à Kampenhout. Les coordonnées 
complètes de 9 entreprises similaires basées en Belgique peuvent être trouvées sur le site 
www.opalis.be.

Illustration 1: Briques de seconde main issues de travaux de démolition, nettoyées et re-
palettisées, chez un revendeur.  

De telles entreprises sont souvent à la fois des entreprises de démolition “classiques” et des 
revendeurs de brique. Il serait donc intéressant d'inviter les entreprises de ce type à remettre offre 
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pour les postes de démolition du projet.

Les entreprises de démolition qui pratiquent la récupération peuvent offrir une remise sur le prix de 
leur prestation, grâce au gains qu'ils réalisent par la revente de matériaux. Détail important : cette 
remise doit être calculée après prise en compte de la TVA. Il s'agit donc d'une remise sur le prix 
total des travaux TVAC, qu'on appelle “recuperatiewaarde” (valeur à la récupération). Cette 
pratique est habituelle et légale, et possible dans le cadre de marchés publics. Grâce à la 
recuperatiewaarde, l'entreprise de démolition qui pratique la récupération peut offrir, in fine, un prix 
parfois plus avantageux que l'entreprise en démolition classique.

Il est possible de spécifier une série de choses dans le cahier des charges pour donner un avantage à 
la récupération :

• Au tout début du cahier des charges, indiquer que le maître d'ouvrage souhaite stimuler les 
bonnes pratiques en matière de gestion de déchets et encouragera la réutilisation des 
matériaux, le tri sur chantier et le recyclage. Et que ceci représente une critère de sélection à 
prix égal. 

• Il est intéressant de faire mention explicitement de la remise liée la réutilisation 
(recuperatiewaarde) dans un article du cahier des charges.

• Il n'est pas nécessaire de décrire des méthodes de démolition spécifiques dans le cahier des 
charges.

Recommandations plus générales par rapport à la partie “démolition” du cahier des charges :
• Il est recommandé de demander à l'entrepreneur en démolition de joindre une attestation de 

visite à son dossier de soumission. Il s'agit d'un simple document signé qui confirme que 
l'entrepreneur s'est rendu physiquement sur les lieux du chantier avant de remettre offre. 
Cela permet de se couvrir contre d'éventuelles réclamations ultérieures (liées par exemple à 
l'accessibilité des zones à démolir, etc).

• Il faut pouvoir être très précis sur les délimitations exactes des postes de démolition :  les 
zones précises à démolir, le type de finition qu'il faut atteindre, et si d'éventuels travaux de 
ragréage et de stabilisation sont compris ou non.

Toutes les briques ne sont pas récupérables, et il y a toujours une grande part de pertes. Si on en 
récupère la moitié, c'est une très belle performance. Un premier tri est fait sur place par le 
démolisseur/revendeur. Bien sûr, les briques non-récupérables seront prises en charge par le 
revendeur, et seront alors destinées au concassage.

c) Autres éléments potentiellement intéressants

* Certaines cheminées en pierre pourraient aussi trouver un intérêt auprès du marché de la seconde 
main. En général, ce sont surtout les cheminées en pierre massive qui sont prisées de revendeurs.

* Il y a pour la pierre bleue un marché de seconde main assez bien développé en Belgique. Il se 
peut par exemple que l'escalier de la cave trouve un acquéreur. Mais nous recommandons de 
réfléchir à deux fois avant de démanteler cet escalier, et choisir le bon moment pour le faire ; il 
pourrait être très utile pour la circulation pendant le chantier.
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* Nous soupçonnons qu'il existe un 
marché pour les anciennes prises de 
courant et interrupteurs en bakélite 
qu'on trouve dans le bâtiment. Ils 
mériteraient d'être repris dans un 
éventuel inventaire des matériaux 
réutilisables dans le bâtiment.

* Et du côté du mobilier et objets, il y a 
évidemment une série d'éléments à haut 
potentiel de réutilisation. Les chaises 
pliables de l'auditoire – un exemple 
parmi d'autre – pourraient intéresser 
fortement certains antiquaires.

d) Éléments moins intéressants

* Les radiateurs anciens en fonte qui se 
trouvent encore dans le bâtiment 
pourraient éventuellement être revendus. 
Mais si aucun revendeur ne s'affiche 
clairement intéressé, il vaut mieux les laisser sur place jusqu'à la démolition : la revente de la 
ferraille constitue traditionnellement un bénéfice supplémentaire pour l'entrepreneur en démolition 
– rien de sert de le priver de ce revenu si cela ne se justifie pas.

* On trouve encore beaucoup de sanitaires dans le bâtiment, mais il s'agit de matériel sanitaire 
contemporain banal, et probablement endommagé. Ce sont des éléments peu prisés sur le marché de 
la seconde main. Il nous semble raisonnable de les évacuer au moment du déblaiement du bâtiment.

5 Déchets

Nous commençons par un bref rappel de quelques éléments de la législation en Région de 
Bruxelles-Capitale en ce qui concerne les déchets de chantiers.

Lignes générales
* Respecter la hiérarchie des méthodes préférentielles de traitement des déchets :
prévention – préparation au réemploi – recyclage – valorisation énergétique – élimination

Avant le chantier
* Permis d'environnement : obligatoire seulement pour certains chantiers (notamment pour les 
chantiers avec opérations de désamiantage).
* Inventaire d'amiante : obligatoire pour tout chantier de démolition/rénovation de plus de 500 m² et 
datant d'après 1998 (ou tout chantier d'enlèvement/encapsulation d'amiante).

Pendant le chantier
* Déchets dangereux : obligation de remettre ses déchets dangereux à collecteur/éliminateur agréé. 
Obligation de tenir un registre des déchets dangereux.
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* Amiante : obligation d'enlever l'amiante dans un bâtiment avant une démolition
* Inertes : recyclage obligatoire des déchets pierreux et sableux
* Possibilité d'utiliser des déchets inertes pour travaux de terrassement, dans certaines conditions
* Obligation de tri des déchets (en plus des inertes & dangereux) pour certains chantiers.

5.1 Choix du gestionnaire de déchets  

Il est important de bien choisir son gestionnaire de déchets. Avant tout, il s'agit de travailler avec un 
opérateur qui respecte la loi ; un conseil qui peut sembler évident, mais il n'est pas rare de trouver 
des compagnies de locations de containers travaillant sans permis d'environnement.

Il peut aussi être intéressant de demander une attestation de tri et de valorisation pour les déchets 
pris en charge. Il est de toute façon recommandé de conserver une trace précise des volumes de 
déchets évacués.

5.2 Aspects d'organisation logistique  

Pour faire du tri sur chantier, il est très pratique de disposer de suffisamment d'espace. Nous 
conseillons fortement d'établir un accord avec les colocataires du reste de l'école des vétérinaires 
pour que la commune puisse utiliser une partie de la cour du bâtiment, ce qui permettrait d'y placer 
des containers en suffisance. Comme la cour est un endroit fermé, on évite d'avoir des dépôts 
clandestins (comme c'est souvent le cas avec les containers à la rue à Bruxelles).

Vu les nuisances que représente la présence des containers pour les voisins, il est important 
d'anticiper cette question de l'utilisation de la cour et de bien communiquer avec eux à ce sujet.

5.3 Déchets de démolition  

Pour les travaux de démolition, nous recommandons de prescrire une gestion séparée des flux de 
déchets suivants :

Déchets inertes : Le métré de démolition réalisé par l'architecte du projet prévoit que plus de 220 
m³ de maçonnerie devront être démolis et évacués. Sous forme de gravats, ces matériaux 
occuperons un volume correspondant environ à une 30aine de containers de 12 m³. Il s'agit de 
quantités tout à fait conséquentes. Vu les quantités en présence, et vu l'âge du bâtiment, il serait 
vraiment intéressant de favoriser l'option de la récupération (voir paragraphe plus haut à ce sujet).
Maçonnerie, sable, béton, pierre, chaux, céramique et porcelaine peuvent néanmoins être évacués 
ensemble en tant que bricaillon. Il convient de veiller à ce qu'il n'y ait pas de contamination dedans 
(plastique, etc). Les déchets de plâtre ne peuvent pas être mélangés avec les inertes, mais il est fort 
probable que le plafonnage original de l'école des vétérinaires soit à la chaux – ce qui ne pose donc 
pas de problème.

Bois : Vu les quantités en présence, on conseille fortement d'évacuer le bois séparément. Attention : 
il se peut que certaines boiseries soient couvertes de peintures au plomb. Si c'est le cas, elles doivent 
être évacuées en tant que déchet dangereux. Même remarque pour les planchettes de parquet, qui 
semblent avoir été collées au sol grâce à un matériau bitumineux contenant du goudron.

Métal : Tuyauterie, radiateurs, etc.
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Terre : Des quantités conséquentes de terre vont être excavées (cfr : les deux terrasses anglaises et 
les passages techniques souterrains). On recommande donc de ne pas les mélanger avec les gravats, 
et de les gérer de façon séparée. 

Déchets dangereux : amiante, bois traité avec de la peinture au plomb, planchettes de parquet avec 
goudron, …

En plus de ces 6 types de déchets, les démolitions généreront des déchets de verre et de plâtre. Il 
faut évaluer si les quantités en présence justifient un tri, ou si ces déchets devront être évacués avec 
le tout-venant. De plus, certaines vitres ont été peintes ; il faudrait se renseigner au préalable auprès 
du gestionnaire de déchets voir ce qu'on peut faire avec ça.

Il est inévitable d'avoir une certaine quantité de déchets en mélange (tout-venant), dans lequel se 
retrouve tout ce qui n'entre pas dans les catégories citées plus haut.

5.4 Déchets de construction  

Les déchets produits par les travaux de construction seront de nature beaucoup plus variée que ceux 
de la phase de construction, et répartis en petites fractions.

Si l'idée est de réalisé un tri poussé, les fractions suivantes peuvent être considérées :
-inertes
-terre
-plâtre
-métal
-plastiques d'emballages
-isolant (si filière de reprise/recyclage disponible)

Il convient de demander à l'entrepreneur de joindre un plan de gestion des déchets à son dossier de 
soumission, précisant les dispositions logistiques qu'il compte mettre en place (collecte des déchets 
aux étages, transport vers la cour, etc).

Le tri sur chantier des déchets en phase de construction reste rare en Région de Bruxelles-Capitale, 
surtout pour les petits chantiers ou lorsque la place manque. Ici, l'échelle du projet semble 
néanmoins le permettre. Lorsque le tri sur chantier est compliqué à mettre en place, plusieurs 
alternatives sont possibles :
* Faire appel à un centre de tri: c'est la solution la plus souvent envisagée, bien que le tri en centre 
ne soit jamais parfait (débit élevé, impératif de rentabilité, mélange partiellement irréversible). Nous 
recommandons de demander une attestation de tri et de recyclage/valorisation.
* Sous-traiter le tri in situ: il existe des entreprises qui installent une sorte de mini-centre de tri sur 
le chantier et qui y trient les déchets apportés par les ouvriers du chantier. Un exemple d'une telle 
entreprise est Mobius Green.
* Demander aux sous-traitants de gérer leurs propres déchets eux-même : cela peut dans certains 
cas mener à une gestion efficace des déchets – tout dépend de si on a affaire à des sous-traitants 
soigneux.
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